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Les remarques présentées en italique 
dans ce document représentent la poli- 
tique du ministère de l'Éducation qui 
fournit ainsi un cadre de travail permettant 
d'établir des services d'orientation pour 
tous les élèves du cycle supérieur. Ce 
document constitue également une base 
pour la création d’un cours de préparation 
à une carrière comptant pour le diplôme 
de fin d'études secondaires. 


La présente publication remplace le cha- 
pitre consacré au cycle supérieur du pro- 
gramme |:3 et S:5-Orientation : cycles 
intermédiaire et supérieur, 1968. 


Introduction 


Il appartient à l'école d'aider les élèves à 
prendre leurs décisions en connaissance 
de cause, afin qu'ils puissent être en 
mesure de s'orienter vers une vie produc- 
tive et enrichissante. L'orientation est un 
procédé éducatif destiné à aider les 
élèves à mieux se connaître, à tirer parti 
des possibilités qui leur sont offertes et à 
mieux endosser leurs responsabilités 
sociales. Pour qu’un programme d'orien- 
tation scolaire soit efficace, il faut que le 
personnel scolaire, les parents et la col- 
lectivité y participent. 


L'objet d'un service d'orientation, au 
cycle supérieur, est d'aider les élèves à 
devenir des personnes intégrées, compé- 
tentes et responsables au point de vue 
social, tout en leur permettant de mieux 
prendre conscience de leurs possibilités 
et de leurs limites; en leur donnant 
d'eux-mêmes une image positive et en 
leur permettant d'atteindre et de con- 
server un certain niveau de culture et de 
développement de leur personnalité. 


Afin d'atteindre cet objectif, il est 
important que les élèves puissent déve- 
lopper : 


— une prise de conscience d'eux-mêmes, 
grâce à la découverte de leurs aptitudes, 
des domaines dans lesquels ils sont 
compétents, de leurs intérêts et de leurs 
connections ainsi que des traits de per- 
sonnalité qui jouent un rôle important 
lorsqu'il s'agit de prendre des décisions 
concernant l'orientation de leur carrière; 


— des techniques de planification et 
d'adaptation acquises grâce à la com- 
préhension de toutes les composantes 
d'une prise de décision individuelle afin 
de pouvoir faire face à diverses situations 
et de suivre le programme qui prépare 
de l'école secondaire à l'enseignement 
postsecondaire à un apprentissage ou 
une vie de travail; 


— la sensibilisation au choix professionnel 
grâce à une prise de conscience des 
diverses possibilités de carrière et 
d'avancement, ainsi que des styles de 
vie propres aux différents genres 
d'emploi; 


— la sensibilisation aux études, grâce à 
une prise de conscience, d'une part, des 
possibilités et des conditions d'ensei- 
gnement offertes par divers établisse- 
ments scolaires ou programmes particu- 
liers, et d'autre part, des rapports qui 
existent entre le choix d'une carrière et 
les études requises. 


Le rôle d'un conseiller, au niveau secon- 
daire, doit refléter l'évolution constante 
de la société. Lors de l'élaboration d'un 
programme d'orientation au niveau d'une 
école, il convient de bien considérer les 
points suivants : 


— le recours aux techniques de groupe 
dans les services d'orientation; 


— le recours à l'informatique pour mieux 
aider les élèves, par exemple, par un 
service d'information sur l'orientation; 


— l'établissement d'un profil de carrière 
par l'examen des diverses possibilités; 


— Ja prise de conscience des limites 
imposées par les stéréotypes sexuels; 


— la possibilité d'acquérir des connais- 
sances pratiques dans le cadre de 
diverses expériences et activités; 


— le recours à de nombreuses catégories 
d'individus telles que les enseignants, les 
parents, les élèves, les services publics, 
les syndicats, le monde des affaires et de 
l'industrie afin de compléter les connais- 
sances et la compétence des conseillers; 


— l'intervention directe, afin d'empêcher 
l'élève de commettre des erreurs lorsqu'il 
prend des décisions concernant sa car- 
rière, sur le plan scolaire ou personnel. 


Services d'orientation 


L'école doit disposer d’un service d’orien- 
tation afin de préparer les élèves à 
franchir ces étapes cruciales de la vie, 
alors qu'ils doivent décider soit de com- 
mencer à travailler, de poursuivre leurs 
études ou bien de faire les deux choses 
en même temps. Ces décisions sont 
prises dans un contexte en perpétuelle 
évolution : urbanisation croissante, impact 
de la science et de la technologie, redéfi- 
nition des rôles de la femme et de 
l'homme, escalade de l'inflation qui 
entraîne une croissance des revenus, 
augmentation de l'espérance de vie, etc. 
Ces changements affectent l'existence 
des élèves et confèrent à l'orientation un 
rôle d'autant plus important qu'il s’agit de 
les aider à prendre des décisions judi- 
cieuses. 


Le rôle de la femme dans la société 
actuelle mérite une attention particulière 
de la part de l’école. Les femmes trans- 
forment leurs attitudes et éprouvent 
d’autres ambitions. Il faut donc analyser, 
de ce point de vue, les préjugés possibles 
envers les filles qui étudient. 


Le directeur et son équipe lors de la pré- 
sentation d'un programme complet 
d'orientation auront l'énorme responsabi- 
lité de fixer les objectifs désirés et de 
passer au crible la masse de renseigne- 
ments dont ils disposent afin de déter- 
miner les meilleures stratégies à suivre. 
Des programmes d'orientation qui se 
basent sur une formule de systématisa- 
tion pourront servir de modèle global pour 
l'élaboration, l'exécution et la révision 
d'un programme plus adapté aux élèves 
et à leurs besoins. On trouvera à la page 9 
du présent document deux modèles 
détaillés de planification systématique. 


L'information et l'orientation individuelle 
sont deux services essentiels en orienta- 
tion. Le but du service d'information est 
de fournir, aux élèves et aux autres, des 
renseignements mis à jour et précis con- 
cernant les carrières et l'éducation; 
d’autres part, l'élève doit avoir accès aux 
services d'orientation individuelle chaque 
fois que le besoin s'en fait sentir. 


Le conseiller doit traiter de manière con- 
fidentielle tout ce qui est révélé au cours 
d'une séance d'orientation individuelle. 
Une entrevue peut néanmoins mettre à 
jour une situation dangereuse pour 
l'élève ou la société. Dans ce cas, le 
conseiller doit s'etforcer de persuader 
l'élève de communiquer ces renseigne- 
ments à qui de droit ou, à défaut, lui faire 
comprendre que ces renseignements ne 
revêtent pas un caractère confidentiel et 
que la loi l'oblige à les communiquer aux 
autorités responsables. Dans tous les 
cas, il incombe au conseiller d'informer 
l'élève des mesures qui pourront être 
prises. 


Pour établir un service d'orientation ef- 
ficace, il est essentiel d'explorer les points 
suivants : préparation à une carrière et 
connaissances pratiques, préparation aux 
études, orientation individuelle, interpréta- 
tion des tests normalisés, coordination 
des programmes et contacts avec la col- 
lectivité. 


Préparation à une carrière et connais- 
sances pratiques 

Le but visé dans la préparation à une 
carrière et l'acquisition de connaissances 
pratiques, dans le cadre d'un programme 
d'orientation, consiste à donner aux 
élèves la possibilité d'étudier à fond, de 
mettre en scène ou d'évaluer divers 
métiers et professions afin de leur per- 
mettre de prendre des décisions réalistes 
concernant la voie à suivre et de leur 
donner d'utiles connaissances pratiques. 


En suivant ce schéma, les élèves 
devraient mieux prendre conscience de 
leurs vraies possibilités et comprendre 
que l'épanouissement de la personnalité 
est le travail de toute une vie. Il faudrait 
également les aider à mieux comprendre 
les relations qui existent entre le travail, la 
carrière et le style de vie; ces nouvelles 
perspectives devraient les aider à mieux 
choisir. De plus, ils devront comprendre 
qu'il est parfois difficile de se réaliser 
dans son travail. Pour compenser cela, il 
faudra les aider à découvrir d’autres 
manières de mettre en valeur leur poten- 
tiel inné. 

Afin de réaliser cet objectif, il serait tout 
indiqué : 


— de créer un cours de préparation à une 
carrière donnant droit à des crédits (voir 
page 9); 


— de créer des mini-cours sur le thème de 
la préparation à une carrière; 


— de créer un centre d’information sur les 
métiers et professions; 


— d'inviter des représentants de divers 
métiers et professions à rencontrer les 
élèves; 


— d'utiliser les ressources de la collectivité 
pour l’organisation de visites d’établisse- 
ments publics, d'enseignement post- 
secondaire ou du monde de l'industrie et 
du commerce; 


— de promouvoir pour le personnel des 
programmes éducatifs dans le domaine 
de la préparation à une carrière; 


— d'encourager les enseignants à intro- 
duire des éléments aidant au choix pro- 
fessionnel dans leur discipline. 


Préparation aux études 

La planification des études vise à fournir 
aux élèves l'occasion de se fixer des 
objectifs conformes à leurs aptitudes 
intellectuelles, à leurs intérêts et à leurs 
désirs. 


Afin de réaliser cet objectif, il serait tout 
indiqué : 


— de créer un centre de ressources sco- 
laires; 


— de prévoir des réunions d'orientation 
auxquelles des élèves, des parents et des 
enseignants des écoles élémentaires par- 
ticiperaient; 


— d'organiser des réunions où les élèves 
et leurs parents rencontreraient des re- 
présentants des établissements postse- 
condaires; 


— de gagner le concours de l’admi- 
nistration afin qu’elle participe à l’établis- 
sement et à l’utilisation de dossiers sco- 
laires; 


— d'obtenir et utiliser divers tests et textes 
informatifs; 


— d'aider les élèves à acquérir des techni- 
ques de planification, de prise de décision 
et d'évaluation. 


Orientation individuelle 

L'orientation individuelle a pour objet, 
d'une part, de donner à chaque élève 
l'occasion de se faire une idée positive 
de lui-même et de la renforcer, et, d'autre 
part, de trouver des moyens de régler 
ses conflits intérieurs ou avec les autres. 


Afin de réaliser cet objectif, il serait tout 
indiqué : 


— d'encourager les élèves à passer au 
bureau d'orientation, même s'ils n’ont pas 
de rendez-vous; 


— de fournir à chaque élève l’occasion de 
discuter ses problèmes personnels, et 
d'étudier avec lui les moyens de les 
résoudre; 


— d'aider les élèves à développer un sys- 
tème de valeurs personnel au moyen 
d'exercices de valorisation et de sessions 
d'orientation individuelle et collective; 


— d'encourager les élèves à participer à 
des activités dans le cadre de l’école et à 
l'extérieur de celle-ci; 


— d'obtenir le concours des enseignants 
et des autres membres du personnel sco- 
laire afin que les élèves, individuellement 
ou en groupe, puissent les consulter; 


— de créer un programme où les élèves 
jouent le rôle de conseillers et sont pré- 
parés à donner des conseils d'orientation 
individuelle et collective à leurs cama- 
rades,; 


— d'aider les élèves à acquérir et à perfec- 
tionner les qualités essentielles à une 
bonne intégration au groupe. 


Afin d'inciter et encourager les parents à 
s'occuper de leurs enfants, le conseiller 
peut aussi organiser des séminaires 
d'orientation familiale. Ceux-ci donneront 
aux parents l'occasion d'apprendre à 
mieux communiquer avec leurs enfants 
en ce qui concerne le comportement, la 
recherche de solutions aux problèmes et 
les conflits de systèmes de valeurs. 


Interprétation des tests normalisés 
L'interprétation des tests normalisés vise 
à communiquer aux élèves les rensei- 
gnements obtenus lors de ces tests en 
ce qui concerne le rendement, les 
intérêts, les aptitudes et l'auto-évaluation. 


Afin de réaliser cet objectif, il serait tout 
indiqué : 


— de fournir aux élèves et à leurs parents 
un livret les renseignant sur les tests dont 
dispose l’école; 


— de fournir aux élèves l'occasion 
d'interpréter les résultats de ces tests; 


— d'encourager les élèves à communiquer 
les résultats des tests à leurs parents; 


— d'encourager les élèves à tenir compte 
des résultats des tests lorsqu'ils élabore- 
ront leurs plans et se fixeront leurs 
objectifs personnels; 


— d'aider à organiser, dans le cadre sco- 
laire, des séances destinées aux 
enseignants et portant sur l'interprétation 
et l'évaluation de certains aspects de la 
croissance et du développement des 
élèves. 


Afin d’être compris et exploité au 
maximum, tout test nécessite la participa- 
tion active de l'élève. L'interprétation des 
résultats l’aidera à définir les diverses 
solutions possibles et à décider des 
mesures qu'il conviendra de prendre. 


Coordination des programmes 

Le but de la coordination des pro- 
grammes est de fournir aux élèves l'oc- 
casion de communiquer directement 
avec les conseillers, les enseignants, les 
administrateurs, certains services particu- 
liers ainsi qu'avec des organismes et 
établissements sociaux extérieurs au 
centre scolaire. 


Afin de réaliser cet objectif, il serait tout 
indiqué : 


— d'encourager les enseignants à discuter 
avec les élèves des possibilités scolaires 
et professionnelles que présentent cer- 
taines disciplines particulières, surtout au 
moment de la sélection; 


— de faire participer les enseignants de 
chaque discipline et les élèves du cycle 
intermédiaire à des discussions portant 
Sur les programmes des écoles secon- 
daires,; 


— d'informer les élèves et le personnel 

des services assurés par le conseil sco- 
laire : conseillers scolaires, spécialistes de 
l'évaluation, psychologues, etc; 


— d'aider les nouveaux élèves, ou ceux 
qui ont besoin d’un enseignement spécia- 
lisé, à s'adapter à des situations qui ne 
leur sont pas familières; 


— de rencontrer régulièrement les 
enseignants afin qu’une partie des ren- 
seignements nécessaires aux élèves 
puisse leur être fournie par l'ensemble du 
personnel enseignant; 
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— de servir de conseiller aux élèves dési- 
reux de se renseigner où de s'orienter 
vers d’autres établissements et 
organismes, qu'ils soient éducatifs ou à 
caractère social; 


— de participer à la coordination de visites 
d'étude dans les milieux commerciaux, 
industriels ou d’autres établissements 
d'enseignement; 


— de réunir des renseignements d'ordre 
scolaire ou professionnel, les évaluer et 
les diffuser par les média d’information; 


— de prévoir des ateliers de travail visant 
à aider parents et enseignants; 


— d'établir de concert avec les ensei- 
gnants des méthodes qui aideront les 
élèves à apprendre à étudier; 


— de participer avec les enseignants et le 
personnel administratif à l'organisation de 
conférences sur des thèmes bien précis. 


Contacts avec la collectivité 

Les contacts avec la collectivité visent, 
d'une part, à fournir aux élèves l'occasion 
d'en utiliser efficacement les ressources 
et, d'autre part, à leur apprendre à définir 
le genre de contribution qu'ils peuvent 
apporter pour leur bénéfice et celui de la 
communauté. 


Afin de réaliser cet objectif, il serait tout 
indiqué : 

L] 
— de donner aux élèves l’occasion de 
mieux connaître les organismes chargés 
de la solution des problèmes sociaux 
d'une collectivité; 


— de rédiger une liste complète des res- 
sources de la collectivité en ce qui con- 
cerne la solution des problèmes sociaux; 


— d'organiser périodiquement, pour le 
personnel, les élèves et les parents, des 
soirées d'exploration des ressources de la 
collectivité; 


— de communiquer des renseignements 
bien à jour sur l'orientation des adultes et 
des familles, les cours et les tribunaux, le 
bien-être social, l'application de la loi et 
les centres de traitement des maladies 
mentales; 


— de faire visiter aux conseillers et aux 
élèves divers établissements communau- 
taires. 


Programme complet 
d'orientation 


€ 


Le présent chapitre de ce document 
décrit le cadre dans lequel doit être éla- 
boré un programme d'orientation pour les 
élèves du cycle supérieur. 


Le personnel d'orientation, par l’intermé- 
diaire de séminaires, d'ateliers de travail, 
de mini-cours, de séances d'orientation 
individuelle et collective etc., peut 
répondre aux besoins particuliers de 
chaque élève désireux de préparer son 
avenir. 


Prise de conscience de soi 

Une meilleure prise de conscience de soi 
permettra à l'élève de jouir plus pleine- 
ment de la vie et de poursuivre une car- 
rière satisfaisante. Être conscient de soi, 
c'est être «branché» sur sa propre lon- 
gueur d'onde et sur celle des autres. On 
entend généralement par là être cons- € 
cient du caractère unique de sa personna- 
lité, connaître ses points forts et faibles et 
faire preuve de jugement et de sensibilité. 


Cette prise de conscience permettra aux 
élèves de définir les activités qu'ils aiment 
et pourquoi ils y excellent, de comprendre 
dans quelle mesure l’environnement 
influence leur vie, de souligner les 
objectifs qui semblent appropriés et le but 
qu'ils veulent donner à leur existence. 


Des recherches sur la prise de cons- 
cience de soi permettront aux élèves : 


— de mieux s'accepter tels qu'ils sont, de 
faire confiance aux autres et d'accroître 
leur aptitude à communiquer; 


— de comprendre la notion de rôle et de 
l'utiliser comme moyen d'en apprendre 
davantage sur eux-mêmes; 


— de comprendre, accepter et respecter 
leur propre individualité, par rapport aux 
expériences passées et au développe- 
ment futur; 


— de se fixer provisoirement des objectifs 
personnels appropriés, fondés sur la 
connaissance d'eux-mêmes; 


— de reconnaître les rapports existant 
entre, d'une part, leurs intérêts, leurs 
aptitudes et les résultats obtenus, et, 
d'autre part, leurs objectifs personnels et 
professionnels. 


Processus de valorisation : établisse- 
ment d’un système de valeurs per- 
sonnel 

On peut définir les valeurs comme étant 
les qualités que l'individu et la société 
considèrent comme importantes en tant 
que principes de conduite et buts fonda- 
mentaux de l'existence. Elles servent de 
base aux prises de décision et exercent 
une influence notable sur la nature des 


rapports entre individus. Par conséquent, 
l'étude des valeurs doit être un élément 
important dans tout programme d'orienta- 
tion, bien intégré à celui-ci; de la sorte, la 
recherche des valeurs fera partie 
intégrante du programme et ne sera pas 
considérée comme un sujet d'étude 
séparé. 


Lorsqu'il aidera chaque élève à établir 
son système de valeurs, l'enseignant ne 
doit pas oublier que l’on peut choisir ses 
valeurs sciemment ou encore les acquérir 
inconsciemment. La tâche du conseiller 
en orientation consistera donc à aider 
chaque élève à établir sciemment un sys- 
tème bien défini de valeurs en lui faisant 
adopter une formule de valorisation qui 
deviendra alors la base d'une exploration 
des valeurs dans tout le programme 
d'orientation. Il est ainsi souhaitable que 
chaque élève : 


— ait conscience de l'exitence de sys- 
tèmes de valeurs; 


— définisse divers critères de valeurs et 
en mesure les conséquences; 


— choisisse, parmi toutes les possibilités, 
ses propres valeurs; 


— intériorise les valeurs choisies; 


— agisse conformément aux valeurs qu'il 
a choisies. 


Lors de l'établissement de ce système de 
valeurs, il conviendra d’exclure l’endoctri- 
nement et l’utilisation obligatoire de 
valeurs déjà établies. || appartient au con- 
seiller de fournir un cadre permettant 
d'examiner les différents systèmes de 
valeurs et leurs solutions de rechange; le 
conseiller et l'élève devraient pouvoir pré- 
senter librement leurs idées sur la façon 
d'aborder cette enquête. 


Toute planification portant sur la recher- 
che d'un système de valeurs doit tenir 
compte des conditions suivantes : 


— un milieu ouvert qui reconnaisse et res- 
pecte à la fois les priorités d'une société 
soucieuse de ses intérêts et l'intégrité de 
l'individu; 


— une présentation de problèmes de 
valeurs qui laissent la porte ouverte à 
diverses réponses; 


— l'interaction continue de la connais- 
sance et des émotions dans un processus 
de valorisation; 


— la recherche et la compréhension de 
valeurs de rechange diverses, ainsi que 
des conséquences qu'en découleraient 
pour la société; 


— l'obligation de faire intervenir un raison- 
nement fondé sur les faits dans une prise 
de décision. 


L'étude des valeurs permettra aux 
élèves : 


— de reconnaître le rôle et l'importance 
des valeurs dans les prises de décision; 


— de reconnaître les problèmes de 
valeurs sous-jacents dans les rapports 
humains; 


— de reconnaître les conflits de valeurs et 
de répondre de manière logique et 
indépendante à des questions sur les 
valeurs; 


— de choisir librement ses valeurs parmi 
plusieurs possibilités, après avoir müre- 
ment réfléchi aux conséquences de 
chaque choix; 


— de faire preuve, lors du choix de ses 
valeurs propres, de logique et d'habileté. 


Sensibilisation au choix professionnel 
Il faut aider le plus possible les élèves 
dans le choix de leur carrière. La sensibi- 
lisation au choix professionnel aidera 
l'élève à choisir; mais ces recherches ne 
déboucheront pas forcément sur le choix 
d'une carrière. | 


Le but d'un cours de sensibilisation au 
choix professionnel devrait être de 
montrer aux élèves que : 


— le choix d'une carrière est un processus 
tout à fait personnel qui met du temps à 
mürir et qui se cristallise normalement 
vers la fin des études secondaires; 


— les conditions sociales et économiques 
influencent le choix d’une carrière; 


— la personnalité, les intérêts et l'intelli- 
gence jouent un rôle essentiel dans le 
choix réaliste d’une carrière; 


— le choix d’une carrière peut très bien 
évoluer avant même d’avoir été adopté; 


— des théories relatives à la préparation à 
une carrière et au choix d’une occupation 
expliquent la façon dont les individus 
choisissent tel ou tel métier et donnent les 
raisons pour lesquelles ils fixent leur choix 
sur différentes carrières; 


— le simple fait d’avoir établi un plan de 
carrière fait disparaître l'anxiété et donne 
aux élèves confiance en eux-mêmes. 


Grâce à la sensibilisation au choix pro- 
fessionnel, les élèves pourront : 


— choisir leur carrière d'une manière plus 
réaliste lorsqu'ils connaîtront mieux leur 
personnalité, leurs objectifs, leurs valeurs 
propres et les besoins de la société; 


— connaître leur position sur l'échiquier 
des carrières et les étapes à franchir; 


— percevoir, dans les disciplines sco- 
laires, les éléments qui se rapportent à 
leur carrière, ce qui les poussera davan- 
tage à vouloir réussir; 


— reconnaître l'importance des rensei- 
gnements exacts afin de prendre des 
décisions judicieuses à chaque étape de 
leur progression vers une carrière. 


Styles de vie et satisfaction person- 
nelle 

Les élèves devront comprendre qu'ils 
seront tenus de prendre des décisions en 
ce qui concerne leur style de vie et le rôle 
qu'ils assumeront dans la société durant 
toute leur vie. Pour cela, ils devront con- 
sidérer : 


— la contribution qu'ils pourront apporter à 
la vie économique de la société; 


— leur rôle en tant que membre d’un 
groupe familial; 


— le degré de leur participation à la vie de 
la communauté; 


— le degré de leur participation aux 
activités sociales extra-professionnelles; 


— leur rôle dans les organisations cultu- 
relles, religieuses et sociales au sein de la 
collectivité. 


Bien que ces importantes décisions 
préoccupent sincèrement beaucoup de 
jeunes, ceux-ci n’en ont pas moins besoin 
d'être aidés dans le choix d'un mode de 
vie personnel, à cause des con- 
tradictions manifestes auxquelles ils se 
heurtent dans la société. 


C’est la satisfaction personnelle que pro- 
cure à une personne la profession qu'elle 
a choisie qui est le but principal visé pour 
tout programme de préparation à une car- 
rière. Les critères suivants sont des 
indices de satisfaction personnelle dans 
un travail : 


— Satisfaction donnée par l'établissement 
de l'avancement; 


— amélioration personnelle continue, par 
le biais des études et du travail; 


— obtention et conservation d'un emploi; 
— autonomie financière; 


— établissement dans une occupation 
satisfaisante; 


— supérieurs compréhensifs et coopéra- 
tifs. 


Le fait de comprendre ces critères peut 
faire voir aux élèves leurs perspectives de 
carrière sous un jour nouveau. 


Grâce à l'exploration des styles de vie et 
de Ja satisfaction personnelle, les élèves 
pourront déterminer leur philosophie de 
la vie et procéder à un choix judicieux. 


Créativité 

La sensibilisation à la créativité a pour 
objet de faire percevoir des situations et 
des objets sous un jour nouveau et dif- 
férent. 


Toute recherche en matière de créativité 
devrait viser à : 


— introduire diverses techniques qui per- 
mettent d'aborder les problèmes d'un 
point de vue positif; 


— démontrer aux élèves que leur capacité 
de création est plus grande que celle 
qu'ils utilisent généralement; 


— permettre aux élèves de franchir les 
obstacles qui s'opposent à l’activité créa- 
trice. 


Des renseignements sur la créativité 
permettront aux élèves de faire preuve 
d'originalité en trouvant des idées et des 
solutions nouvelles à des problèmes 
qu'ils aborderont de points de vue dit- 
férents. 


Techniques de planification et de prise 
de décision 

Il faut aider les jeunes à acquérir des 
connaissances qui leur permettent de 
résoudre des problèmes donnés afin 
qu'ils soient en mesure de prendre ef- 
ficacement les nombreuses décisions qui 
se présenteront dans leur vie profession- 
nelle, scolaire et personnelle. 


L'objet de recherches relatives aux tech- 
niques de planification et de prise de 
décision devrait être d'enseigner aux 
élèves : 


— la marche qu'ils doivent suivre pour 
résoudre des problèmes donnés afin 
qu'ils puissent prendre des décisions judi- 
cieuses et efficaces; 


— le moyen de résoudre leurs propres 
problèmes scolaires, personnels et pro- 
fessionnels par l'application d’une mé- 
thode donnée. 


La familiarisation avec des techniques de 
planification et de prise de décision per- 
mettra aux élèves : 


— de choisir une méthode et de l'appli- 
quer à un problème donné; 


— d'évaluer les éléments qui pèsent dans 
le choix de leur carrière et de retenir ceux 
qui répondent à leurs convictions et à 
leurs objectifs; 
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— de découvrir, recueillir, évaluer et uti- 
liser des données dans le cadre du pro- 
cessus d'établissement des objectifs et 
des prises de décision relatifs à une 
carrière. 


Sensibilisation à la vie économique 
L'étude de la vie économique canadienne 
aidera les élèves à mieux comprendre les 
rapports qui existent entre leur rôle pro- 
fessionnel et le monde économique en 
évolution dans lequel ils vivent. 


Le but visé par toute étude dans ce 
domaine devrait être d'aider les élèves à: 


— saisir dans toute leur portée, outre les 
avantages financiers, les avantages 
sociaux et économiques attachés aux 
diverses carrières; 


— comprendre certains des aspects com- 
plexes de la gestion monétaire et d’éta- 
blissement d'un budget personnel; 


— s'intéresser aux orientations 
économiques actuelles et saisir les 
incidences que certaines tendances et 
certains changements auront sur leurs 
plans de carrière; 


— comprendre les forces économiques qui 
influencent les gouvernements, les 
sociétés et les syndicats. 


Des efforts de sensibilisation à la vie 
économique aideront les élèves à : 


— comprendre que des styles de vie 
individuels doivent tenir compte des réa- 
lités économiques; 


— Saisir la structure économique dans 
toute sa complexité. 


Techniques de communication 

Des études orientées vers l'acquisition de 
techniques de communication devraient 
aider les élèves à : 


— reconnaître et comprendre l'importance 
de bonnes techniques de communication 
dans des situations se rapportant au 
choix professionnel (par exemple, lors 
d’'entrevue pour un emploi) et à la vie quo- 
tidienne; 


— améliorer leurs techniques de commu- 
nication verbales et non verbales; 


— écouter plus attentivement, afin de 
comprendre les sentiments, les pensées 
et les désirs des autres. 


Pour communiquer, il faut commencer par 
écouter. Les élèves ont souvent l'impres- 
sion que leurs problèmes pourraient être 
vite résolus si d'autres personnes pre- 
naient la peine de les écouter. En réalité, 
l’'amorce de solution à un problème con- 
siste, pour les élèves, à s’efforcer de 
mieux écouter. 


On peut cultiver son aptitude à écouter. 
Pour cela, l'attention doit être dirigée vers 
toute la personne et non pas seulement 
sur ce qu'elle dit. C’est dans ces condi- 
tions que les autres penseront avoir été 
entendus. 


Les techniques d'écoute (comme le con- 
tact visuel, la vigilance physique et les 
réponses verbales) peuvent s'enseigner, 
de même que des techniques plus com- 
plexes comme l'attention sélective aux 
émotions, aux interprétations, et à 
l'expérience directement partagée. 


L'étude des techniques de communica- 
tion développera chez l'élève l'aptitude à : 


— exprimer des sentiments, verbalement 
ou non; 


—reconnaître les obstacles à la commu- € 


nication; 


— exprimer ses sentiments et ses pen- 
sées d'une manière plus honnête; 


— trouver des comportements suscep- 
tibles d'améliorer l'efficacité de l’at- 
tention. 


Sensibilisation aux études 

Les élèves devraient être au courant de la 
variété des possibilités scolaires qui 
s'offrent à eux ainsi que des rapports qui 
existent entre celles-ci et la compréhen- 
sion qu'ils ont de leurs propres aptitudes, 
de leurs intérêts, de leurs convictions et 
de leurs objectifs. 


Des efforts portant sur la sensibilisation 
aux études aideront les élèves à : 


— comprendre les possibilités et les exi- 
gences d'un enseignement de type clas- 
sique (université, collège, éducation 
privée, en milieu de travail, etc.) ou non 
classique (programmes récréatifs, cours 
d'intérêt particulier, renseignements 
obtenus en bibliothèque, etc.); 


— prendre conscience du fait que l'éduca- 
tion est permanente; 


— trouver des moyens de financer leurs 
études. 


Les activités se rapportant à ce type 
d'étude devraient faire intervenir la 
pensée, le sentiment et l’action. Il est 
important que les élèves comprennent 
que le fait d'aller à l’université ou au col- 
lège ne leur confère pas automatique- 
ment une éducation supérieure, mais que 
le meilleur apprentissage est celui qui 
permet de tirer le meilleur parti de leurs 
possibilités. 


La sensibilisation aux études permettra 
aux élèves : 


— de lire et de comprendre les pro- 
grammes et les brochures d'enseigne- 
ment postsecondaire qui expliquent les 
diverses façons d'entreprendre des 
études supérieures et d'obtenir une aide 
financière; 


— de remplir les formules de demande 
d'admission aux programmes d'étude et, 
au besoin, d'aide financière; 


— de trouver des occasions d'exprimer 
leurs aptitudes, leurs intérêts, leurs con- 
victions et leurs objectifs en dehors du 
cadre précis de l'enseignement; 


— d'énoncer leurs choix scolaires et 
d'exprimer des sentiments positifs à 
propos de ces choix; 


— de reconnaître l'importance de l'éduca- 
tion (c'est-à-dire de l'acquisition du lan- 
gage, des techniques de calcul et de rai- 
sonnement, et de la maîtrise d'un sujet) 
comme moyen essentiel d'atteindre les 
objectifs visés pour la carrière et la vie. 


Techniques de travail et aptitudes au 
travail 

Bien que la notion de «travail» se rap- 
porte principalement à l'emploi rémunéré, 
il convient de noter que ce terme s’ap- 
plique aussi à d’autres activités, notam- 
ment à l'apprentissage des élèves, au 
travail volontaire dans la société, au tra- 
vail d’une ménagère à plein temps et aux 
activités de loisir. 


L'objet d’une exploration des techniques 
de travail et des aptitudes au travail est 
de susciter chez tous les individus le 
désir d'embrasser une carrière satisfai- 
sante pour eux-mêmes et utile à la 
société ainsi que d'acquérir les connais- 
sances nécessaires au bon accom- 
plissement de ce travail. 


Les élèves devraient savoir quelles sont 
les connaissances dont ils auraient 
besoin pour exercer le métier ou la pro- 
fession qu'ils ont choisi afin d'être en 
mesure de juger si leur choix est réaliste 
ou non. 


Toute étude portant sur les techniques de 
travail et les aptitudes au travail devrait 
pouvoir aider les élèves à : 


— comprendre la signification du travail et 
la place qu'il occupe dans notre société; 


— établir des rapports entre leurs propres 
aptitudes, besoins et attitudes et leur car- 
rière; 


— obtenir des renseignements sur des 
métiers et professions, sur leurs caracté- 
ristiques, leurs exigences et leur cadre; 


— acquérir une expérience du travail dans 
les domaines qui les intéressent; 


— entreprendre une préparation à une 
carrière précise, sans oublier les techni- 
ques de recherche d'emploi; 


— discerner les rapports qui existent entre 
ce qu'on leur demande d'apprendre à 
l'école et le monde du travail. 


La préparation à une carrière s'oriente 
vers des techniques d'orientation utiles, 
valables pour un grand nombre d'emplois, 
plutôt que vers des connaissances 
propres à un ou à quelques emplois seu- 
lement. L'accent est également mis sur 
une auto-évaluation précise, sur des at- 
titudes réalistes envers le travail et sur 
l'importance d'une planification continue. 


Il est nécessaire de maintenir des liens 
étroits avec le commerce et l'industrie si 
l'on veut que la préparation à une car- 
rière soit réaliste. Inviter des conféren- 
ciers, faire visiter aux élèves des entre- 
prises commerciales et industrielles, leur 
faire faire l'expérience du travail, établir 


des programmes prévoyant la participa- 
tion de la collectivité, tout cela peut aider 
les jeunes à adopter une attitude plus réa- 
liste à l'égard du travail. 


L'exploration des techniques de travail et 
des aptitudes au travail aideront les 
élèves à : 


— prendre des décisions concernant leur 
carrière; 


— adopter des habitudes de travail plus 
efficaces; 


— adopter une attitude plus positive à 
l'égard du travail et de l'école; 


— faire la preuve qu'ils possèdent les 
connaissances requises pour postuler un 
emploi et l'obtenir, comme, par exemple, 
la rédaction d'un curriculum vitae et la 
manière de se comporter lors d'une en- 
trevue. 


Loisirs 

Étant donné que la plupart des Canadiens 
disposent de plus en plus de loisirs, la 
demande de services connexes n’a cessé 
d'augmenter. 


Il faudrait faire part aux élèves des possi- 
bilités de carrière qu'offrent l'industrie des 
voyages, des vacances, des passe-temps 
et les autres professions apparentées 
dont le développement est dû à 
l'augmentation des loisirs, comme par 
exemple : 


— les postes de gestion, de service et 
d'administration des hôtels et motels; 


— les emplois liés aux voyages; 


— les carrières dans le domaine des arts 
d'expression et de communication; 


— les sports et les activités d'éducation 
physique connexes; 


— les passe-temps et les programmes 
récréatifs; 


— les distractions pour les retraités. 


Un autre aspect de la sensibilisation à la 
question des loisirs concerne les rapports 
existant entre la prise de conscience de 
soi et le choix d’une carrière. Le fait de 
s’adonner à diverses activités de loisir 
comme la photographie, l'observation des 
oiseaux, la peinture, les sports et les 
activités physiques, la composition écrite, 
la cuisine et la lecture, peut favoriser chez 
l'individu la prise de conscience du cadre 
environnant, tout en l’éclairant sur d'éven- 
tuels rapports entre ces activités et le 
choix d'une carrière. 


Il faudrait encourager les élèves à parti- 


ciper, pendant leurs loisirs, à des activités 
qui leur offrent des alternatives, la possibi- 
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lité de progresser (intellectuellement et 
physiquement), de la détente et une meil- 
leure connaissance de soi. 


Des recherches dans ce domaine les 
aideront à : 


— prévoir l'utilisation constructive de leurs 
moments de temps libres futurs; 


— établir les rapports existant entre les loi- 
sirs, leurs intérêts et le choix possible 
d'une carrière. 


Des explorations portant sur les loisirs 
permettront aux élèves : 


— de fixer leur choix sur une occupation 
en se fondant sur leur connaissance des 
rapports existant entre loisirs et carrière; 


— de faire une sélection des activités 
possibles auxquelles ils s'adonneront 
dans leurs loisirs futurs; 


— de se familiariser avec certains métiers 
et professions qui seront très demandés 
dans le domaine des loisirs. 


Expériences en milieu de travail 

Mieux comprendre le monde du travail, 
même lorsqu'on est encore à l'école, peut 
être très utile aux élèves. 


Une expérience pratique dans ce 
domaine peut aider les élèves à : 


— Utiliser les connaissances acquises à 
l'école et les mettre à l'épreuve; 


— rencontrer des personnes importantes à 
leurs yeux, en dehors du cercle familial et 
scolaire; 


— acquérir de l'expérience au travail; 
— Saisir les rapports existant entre un 


emploi et une carrière et les buts, les 
besoins et les fonctions de la société; 


— comprendre que toute carrière com- 
porte une progression par étapes qui 
nécessite beaucoup d'efforts de prépara- 
tion et l'exercice de plusieurs oc- 


cupations. 


Étant donné qu'elles confèrent un carac- 
tère pratique à la préparation à une car- 
rière, les expériences en milieu de travail 
jouent un rôle important comme facteur 
de motivation et donnent une image plus 
précise du monde du travail. 


Des expériences en milieu de travail 
permettront aux élèves : 


— de décrire les activités quotidiennes 
d'au moins un emploi; 


— de comprendre clairement les exi- 
gences et les besoins d'au moins un type 
d'emploi; 


— d'obtenir au moins une référence pour 
de futures demandes d'emploi; 


— d'exposer clairement à quels besoins 
personnels répond ce type d'emploi. 


Développement personnel et prépara- 
tion au leadership 

Un programme d'orientation complet 
devrait amener les élèves à comprendre 
les étapes de leur développement per- 
sonnel et à réaliser leurs aptitudes au tra- 
vail en groupe. 


De nos jours, l'individu est souvent ap- 
pelé, soit à travailler dans un groupe, soit 
à le diriger. Les membres d’un groupe 
dont les plans et les prises de décision 
sont efficaces fonctionnent mieux 
lorsqu'ils possèdent des aptitudes dans 
les domaines énoncés ci-dessous. Ainsi, 
ils devraient apprendre à : 


— écouter d'une manière active et user de 
leur sens critique; 


— comprendre les besoins des membres 
d'un groupe; 


— collaborer avec d'autres membres; 
— donner des suggestions et en recevoir; 


— exercer diverses fonctions au sein d’un 
groupe compte tenu des circonstances; 


— évaluer les progrès ou l’absence de 
progrès d’un groupe; 


— essayer d'atteindre les buts fixés tout en 
étant sensibles aux sentiments des 
membres d'un groupe. 


Étant donné que ces études touchent par- 
ticulièrement le côté pratique de la vie, 
elles peuvent être un élément stimulant et 
utile dans un cours de préparation à une 
carrière et favoriser l'intégration de l’élève 
dans divers contextes de groupe. Elles 


devraient être soigneusement préparées, 
afin de bien tenir compte des intérêts, des 
aptitudes et des convictions qui diffèrent 
grandement d'un élève à l’autre. 


Les élèves devraient se rendre compte 
que certaines carrières en particulier exi- 
gent de bonnes aptitudes à la communi- 
cation et aux relations humaines. On peut 
compter, parmi celles-ci, les relations pu- 
bliques, les services du personnel, la pu- 
blicité, la vente, l'enseignement, les ser- 
vices sociaux, divers services tels que le 
personnel de vol, l'administration de la loi 
ou la politique. 


Un programme de développement per- 
sonnel et de préparation au leadership 
peut également servir de programme de 
base pour des élèves-conseillers ou des 
dirigeants d'associations d'élèves. 


Des études sur le développement per- 
sonnel et la préparation au leadership 
permettront aux élèves : 


— d'améliorer leurs aptitudes au travail en 
groupe; 


— d'exprimer leurs idées et leurs senti- 
ments au sein d'un groupe; 


— d'examiner les progrès accomplis par 
un groupe et de reconnaître les obstacles 
qui peuvent s'opposer à son bon fonc- 
tionnement; 


— d'écouter attentivement, de recevoir et 
de transmettre l'information au sein de 
petits groupes. 


Cours de préparation à une carrière 
donnant droit à des crédits 
Lorsqu'une école possède le personnel 
et les ressources nécessaires, elle pour- 
rait mettre sur pied, au cycle supérieur, 
un cours complet de préparation à une 
carrière donnant droit à des crédits. 


Si un tel cours est offert, il doit com- 
prendre dans son programme : la prise 
de conscience de soi, les techniques de 
planification et de prise de décision, la 
sensibilisation au choix professionnel et 
la sensibilisation aux études. En outre, on 
pourrait y introduire certains des élé- 
ments présentés dans le chapitre con- 
sacré a la préparation d'un programme 
complet d'orientation. Ce cours devrait 
également être conçu de manière à aider 
les élèves à planifier leur avenir en se 
fixant des objectifs à court et à long 
terme. 


Bien qu'il incombe aux conseillers en 
orientation de préparer et d'enseigner ce 
cours, il faudrait y inclure la participation 
d'autres personnes, par exemple de re- 
présentants du monde des affaires et des 
syndicats. Le fait de préparer le pro- 


gramme et de l’enseigner donnera aux 
conseillers l'occasion de participer aux 
activités de classe. 


Lorsqu'ils auront terminé ce cours de 
préparation à une carrière, les élèves 
devront avoir acquis : 


— une compréhension et une connais- 
sance plus grandes d'eux-mêmes et des 
autres; 


— une connaissance plus étendue de la 
grande variété des carrières et des 
options scolaires qui s'offrent à eux; 


— plus de connaissances en ce qui con- 
cerne les prises de décision; 


— les techniques nécessaires à la prépa- 
ration d'un plan d'action précis, mais 
souple, portant sur la poursuite des 
objectifs futurs, tout en gardant présente 
à l'esprit leur nouvelle connaissance 
d'eux-mêmes et du monde du travail. 


Il est prévu que les crédits seront ac- 
cordés lorsqu'un élève aura satisfait aux 
exigences exposées dans la description 
du cours, et aura démontré sa compré- 
hension des objectifs précis énoncés, 
dans les différents domaines du cours, 
notamment des objectifs de base que 
sont la prise de conscience de soi, les 
techniques de planification et de prise de 
décision, la sensibilisation au choix pro- 
fessionnel et la sensibilisation aux 
études. 


Deux modèles de planification 
systématique 


Une approche systématique peut fournir 
un modèle complet de formulation, d'exé- 
cution et de révision qui débouchera sur 
un programme répondant aux besoins 
des élèves. Deux modèles de planificatior 
systématique sont présentés ci-dessous. 


1. Modèle d'évaluation des besoins 
L'approche systématique se présente 
comme suit : 

A. Évaluation des besoins 


B. Détermination des buts et objectifs 


C. Compilation et sélection des 
Stratégies possibles 


D. Exécution du programme 
E. Évaluation du programme 


F. Modification et amélioration ap- 
portées au programme 


A. Une étude portant sur l'évaluation 
des besoins doit pouvoir aider le per- 
sonnel d'orientation à reconnaître et à 
classifier les besoins les plus urgents des 
élèves afin que le programme puisse les 
satisfaire. 


La première étape d'une évaluation des 
besoins consiste, pour le personnel 
d'orientation, à préparer un certain 
nombre d'énoncés traduisant les besoins 
éventuels des élèves. Parmi ceux-ci : 


— J'ai besoin de prendre conscience de 
mes sentiments et de comprendre la 
façon dont ils peuvent influencer mon 
comportement. 


— Je dois pouvoir obtenir de meilleurs 
résultats en classe. 


— J'ai besoin de comprendre les rapports 
qui existent entre les convictions person- 
nelles et les prises de décision en matière 
de carrière. 


— J'ai besoin de savoir ce que je peux 
faire actuellement pour me préparer au 
travail que je veux faire plus tard. 


— J'ai besoin de savoir ce qui pourrait ar- 
river plus tard et qui pourrait influencer 
ma carrière. 


Une liste complète de besoins pourrait 
servir de base à une enquête menée 
auprès d'un certain nombre de groupes 
tels les élèves, les enseignants, les con- 
seillers et les parents. Il serait alors 
demandé aux groupes de classifier, par 
ordre d'importance, les besoins suggérés. 
Les résultats d'une évaluation des 
besoins serviraient de base à l'élaboration 
d'un programme et déboucheraient direc- 
tement sur la deuxième étape. 


B. L'étude portant sur l'évaluation des 
besoins pourrait servir de base à l'établis- 
sement des buts et des objectifs du pro- 
gramme d'orientation à l'échelon local. 
Par exemple, l'énoncé du besoin «J'ai 
besoin de prendre conscience de mes 
sentiments et de comprendre la façon 
dont ils peuvent influencer mon 
comportement» pourrait devenir un 
énoncé de but : «Les élèves découvriront 
leurs sentiments et comprendront la 
façon dont les sentiments influencent le 
comportement ». 


Les objectifs fixés dans un énoncé de but 
annoncent le comportement, les connais- 
sances et les attitudes réels qui seront 
ceux de l'élève à la fin du programme. À 
ce stade, il faudrait formuler très claire- 
ment les niveaux de performance requis 
afin de pouvoir les évaluer. Pour re- 
prendre l'exemple donné plus haut, un 
objectif pourrait alors être formulé ainsi : 
«Les élèves seront en mesure de donner 
trois exemples de situations où leur com- 
portement a été influencé par des senti- 
ments de colère ». 


C. Une fois que les buts et les objectifs 
ont été établis sur une base d'évaluation 
des besoins, le personnel d'orientation, 
avec le concours des enseignants, des 
élèves et des parents, pourra définir les 
stratégies à élaborer. Voici une liste de 
quelques formules pratiques : 


— apprentissage de la motivation en vue 
d'obtenir un résultat; 


— études de cas pratiques; 
— projets de recherche; 

— dramatisation; 

— mises en scène et jeux; 


— informations scolaires et profession- 
nelles automatisées (SGIS); 


— clarification des systèmes de valeurs. 


Il est important de noter que le choix des 
formules stratégiques est fonction du 
concours qu'elles peuvent apporter pour 
atteindre les objectifs énoncés découlant 
de l'évaluation des besoins. 


D. À ce stade, le personnel d'orientation 
étudie les diverses manières de mettre le 
programme à exécution. On procède 
alors à l'évaluation du personnel dis- 
ponible, du temps dont on dispose et du 
soutien administratif. Voici quelques 
exemples extraits du programme : 


— Cours de préparation à une carrière 
donnant droit à des crédits: 


— classes d'orientation collective: 
— mini-Ccours; 
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— programmes organisés à l'heure du 
dîner; 


— stages en milieu de travail ou pro- 
gramme de participation à la vie de la col- 
lectivité; 


— visites dans le monde des affaires et de 
l’industrie; 


— expositions; 
— bulletins d'information; 


— journées consacrées au choix profes- 
sionnel; 


— club professionnel; 
— invitation de conférenciers; 
— clubs de jeunes. 


E. L'évaluation d'un programme est un 
élément-clé d'une approche systéma- 
tique. Le personnel d'orientation peut en 
évaluer chaque aspect de la façon sui- 
vante : 


Évaluation du contexte. Revoir la mé- 
thode utilisée pour recueillir les rensei- 
gnements nécessaires à l'évaluation des 
besoins. Par exemple, l'échantillon était-il 
trop petit? 


Évaluation du programme. Revoir les 
méthodes d'orientation utilisées. Par 
exemple, a-t-on fait suffisamment de pu- 
blicité pour les programmes organisés à 
l'heure du dîner? 


Évaluation de la progression. Procéder à 
une évaluation continue l’année durant. 


Par exemple, évaluer l'efficacité du pro- 
gramme à la fin de chacun des six mini- 
cours offerts. 


Évaluation du produit final. L'accent est 
mis sur le fait que le programme a atteint 
ou non les objectifs fixés. On a découvert, 
par exemple, que le programme de parti- 
cipation à la vie de collectivité a donné 
d'excellents résultats grâce au concours 
d'une agence de placement. 


F. Les modifications et les améliorations 
apportées au programme constituent la 
dernière étape. Après avoir procédé à 
l'évaluation, le personnel d'orientation ap- 
portera au programme les changements 
et les modifications nécessaires pour en 
augmenter l'efficacité. Ce processus con- 
tinu permettra au programme de rester 
dynamique et de s'adapter aux change- 
ments. 


2. Modèle de coordination systéma- 
tique pour des écoles relevant d’une 
même juridiction 

Dans le présent modèle, les représen- 
tants en orientation de chaque école se 
réunissent pour établir la liste de tous les 
services d'orientation auxquels les élèves 
devraient avoir accès. Cette liste est mise 
au point et communiquée à chaque ser- 
vice d'orientation afin que ceux-ci déter- 
minent les priorités scolaires. Ces der- 
nières peuvent être établies au moyen 
d'enquêtes et d’entrevues, par un comité 
consultatif ou par une combinaison de ces 
méthodes. On examine de la même façon 
les services d'orientation de chaque école 
pour y déceier les diverses faiblesses, tel 
le manque de personnel ou de fonds. 


Le personnel d'orientation, assisté des 
autres membres du personnel scolaire, 


déterminera des plans d'action et fixera 
les buts à atteindre dans le cadre de 
chaque objectif prioritaire. Ensuite, on 
définira la formule de distribution 
(activités, méthodes, marches à suivre, 
fournitures, etc.) pour chaque service, 
ainsi que le personnel nécessaire. 


Le personnel établit ensuite une formule 
d'évaluation pour mesurer l'efficacité des 
divers services et les améliorations à ap- 
porter. Pour modifier les programmes, on 
s’appuiera sur les réactions des clients et 
des autres personnes. 


La liste présentée ci-dessous est un 
exemple de liste provisoire des objectifs 
établis par une juridiction scolaire, que 
tous les élèves pourront énoncer à un 
moment ou un autre. Chaque école modi- 
fiera ses objectifs en fonction de sa situa- 
tion et de ses besoins particuliers. 


A. Planification des études 
Chaque élève doit : 


1. apprendre à choisir les cours ou les 
programmes pertinents 

a) durant les études secondaires, 

b) au niveau postsecondaire; 


2. apprendre à organiser efficacement 
son emploi du temps 

a) en développant ses aptitudes à 
l'étude, 

b) en se fixant des priorités pour ses 
activités de loisirs; 


3. connaître les possibilités scolaires qui 
s'offrent à lui 

a) en examinant les différentes 
alternatives à tous les niveaux, 

b) en explorant le financement de son 
éducation, 

c) en se renseignant sur les procédures 
d'application. 


B. Planification d'une carrière 
Chaque élève doit : 


1. participer à la sélection d’un certain 
type de carrière en fonction 

a) des possibilités immédiates ou à long 
terme qu'elle présente, 

b) du type de formation nécessaire, 

c) de l’utilisation des ressources 
humaines et matérielles; 


2. connaître et comprendre ses aptitudes 
et ses intérêts fondamentaux 

a) en interprétant les résultats des tests 
normalisés, 

b) en se basant sur l'expérience acquise 
en cours d'emploi; 

c) en établissant des comparaisons avec 
son expérience personnelle; 


3. apprendre comment trouver son pre- 
mier emploi. 


C. Développement personnel 
Chaque élève doit : 


1. recevoir conseil et assistance sur des 
questions d'ordre personnel comme : 

a) résoudre un conflit, 

b) reconnaître les problèmes et chercher 
des solutions, 

c) prendre les mesures qui s'imposent; 


2. acquérir les techniques de prise de 
décision; 

3. examiner et clarifier ses valeurs per- 
sonnelles; 

4. améliorer ses rapports avec autrui; 


5. apprendre à aider les autres; 


6. acquérir une opinion positive de soi- 
même. 


D. Services généraux 
Chaque élève doit : 


1. être au courant de l'existence des ser- 
vices offerts par le conseil scolaire et la 
communauté; 


2. pouvoir se présenter au bureau 
d'orientation comme à un bureau de ren- 
seignements; 


3. pouvoir disposer, dans l'école, d'un 
service du genre médiateur. 


Formules pratiques 
d'orientation 


Les activités indiquées dans le présent 
chapitre illustrent des formules pratiques 
utilisables, mais la liste ne saurait être 
exhaustive. 


Prise de conscience de soi 
L'établissement d'une liste d’auto- 
évaluation est un moyen de mieux éva- 
luer dans quelle mesure les élèves ap- 
précient leur propre personnalité. Il existe 
beaucoup de listes de ce genre dans le 
commerce. Dans les exemples donnés 
ci-dessous, les élèves entourent d'un 
cercle les chiffres qui correspondent le 
mieux à leurs propres caractéristiques : 


a) Je comprends pourquoi je fais ce que 
je fais : 
Aucune compréhension Compréhension totale 


1R2r3S4 EI 0 /EDI9 


b) Je désire faire confiance aux autres : 
Très soupçonneux Confiance absolue 


TE PE EPA ASP) 


c) J’ai conscience des sentiments 
qu'éprouvent les autres : 
Complètement indifférent Très intéressé 


ÉTÉ MENTEEMS) 


Après avoir répondu à certain nombre de 
questions semblables, les élèves se met- 
tent au travail deux par deux et discutent 
les notes qu'ils se sont attribuées. Ils 
pourront alors vouloir modifier les notes 
afin que celles-ci expriment mieux leurs 
propres caractéristiques. Cette liste pour- 
rait aussi servir au conseiller comme 
moyen d'évaluation des besoins, ce dont 
il tiendra compte dans les leçons futures. 


Processus de valorisation : établisse- 
ment d’un système de valeurs per- 
sonnel 


Spéculation. Faites rédiger aux élèves 
leur propre notice nécrologique. C’est un 
exercice utile qui leur fera découvrir qui ils 
sont, ce qu'ils veulent, ce qu'ils ont à offrir 
et les différentes options qui se présen- 
tent lors du choix d’une carrière. 


Dramatisation. Faites jouer aux élèves 
des rôles ayant trait à la préparation à 
une carrière, par exemple, une entrevue 
lors de la recherche d'un emploi. 


Exercice prolongé. À partir de la notion 
de liberté individuelle, imaginez un exer- 
cice prolongé qui permettrait aux élèves : 


— de définir les différentes attitudes pos- 
sibles à l'égard de la liberté individuelle, 
allant du conformisme absolu à la licence 
complète. Les élèves ne doivent pas 
encore prendre position; 


— de mesurer les conséquences qui 
découleraient de chaque attitude, pour 
l'individu et pour la société; 


— d'étudier des situations réelles (peut- 
être tirées des journaux), où s’est posé le 
problème de la liberté individuelle; 

Ait 


— d'établir des rapports entre ces cas 
d'une part, et d’autre part, entre les autres 
attitudes possibles et leurs conséquences 
telles que définies ci-dessus; 


— d'arrêter leur propre choix parmi l'éven- 
tail des possibilités après avoir réfléchi 
sur ces différents exemples. 


Sensibilisation au choix professionnel 
Une présentation académique des théo- 
ries ayant trait aux professions ne stimule 
pas beaucoup les élèves. Il est conseillé 
d'utiliser les formules pratiques suivantes 
afin de provoquer la participation des 
jeunes et leur faire ainsi apprendre les 
théories. En premier lieu, les élèves 
devraient trouver un adulte qui leur dirait 
toute la vérité sur son histoire scolaire et 
professionnelle, de l'enfance jusqu'au 
présent. Cette personne devrait dire à 
l'élève comment elle a pris chacune des 
décisions qui l'ont conduite à sa position 
actuelle. L'élève rédigera alors un rapport 
détaillé utilisant une formule pratique qui 
exposera les diverses étapes, l’activité 
que chaque étape représente et les rai- 
sons pour lesquelles des décisions ont 
été prises. Ces rapports peuvent être pré- 
sentés oralement en classe. 


Il deviendra évident que certaines prises 
de décision dont on discutera au cours 
des entrevues pourront avoir eu dif- 
férentes causes : préparation soigneuse, 
ennui, manque d'information, chance ou 
hasard. Les élèves, au moyen de tous 
ces rapports, seront alors en mesure de 
dégager un schéma soulignant les 
diverses étapes d'une vie et pourront 
indiquer leurs propres positions par rap- 
port à ce modèle. 


En deuxième lieu, les élèves pourraient 
inviter deux ou trois adultes (un par 
classe) et leur demander de remonter aux 
origines de leur carrière, à partir du pre- 
mier choix effectué, ou même depuis 
l'enfance, jusqu'au présent. Pour ce faire, 
les élèves devraient préparer une série de 
questions précises avant l’arrivée des 
invités, et porter sur un tableau toutes 
leurs décisions tant scolaires que profes- 
sionnelles, ainsi que les raisons de ces 
choix. Les adultes choisis devront faire 
preuve d'une grande franchise sur la 
façon dont ils ont été influencés dans 
leurs décisions. 


En troisième lieu, les élèves pourraient 
annoncer à la classe : 


— leurs projets initiaux; 
— les changements récents apportés à 
leurs plans et les raisons pour lesquelles 


ces changements ont été effectués; 


— leurs plans actuels et futurs. 
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Les trois formules présentées ci-dessus 
sont d'excellentes introductions aux théo- 
ries de préparation à une carrière formu- 
lées par Super, Holland, Roe, Ginzberg et 
autres. 


Styles de vie et satisfaction person- 
nelle 

L'exemple donné ci-dessous illustre 
l'étude d’un cas : 


Une jeune personne, après avoir soi- 
gneusement médité sur une philosophie 
de la vie et exploré le monde qui 
l'entoure, s'intéresse très activement à la 
protection de l’environnement naturel. 
Après avoir décidé qu'elle possède les 
aptitudes et l'intérêt nécessaires, cette 
personne examine les diverses carrières 
qui aideront à rétablir et à sauvegarder un 
environnement propre, sain et sûr pour 
toutes les créatures vivantes. 


Cette personne découvre ensuite que, 
dans les années à venir, les métiers et 
professions seront en grande demande 
dans ce secteur. Afin de mieux définir son 
champ d'intérêt, elle examinera alors les 
quatre principaux domaines de 
l'environnement et quelques exemples 
d'emplois offerts dans chacun d’eux : 


— prévention et contrôle de la pollution : 
analyste de l'air, chimiste, contrôleur des 
radiations, opérateur d'usine d'épuration; 


— prévention des maladies : entomo- 
logiste, exterminateur, pathologiste des 
plantes, microbiologiste (alimentaire); 


— planification de l’environnement : 
ingénieur civil, architecte paysagiste, 
ingénieur sanitaire, planificateur urbain; 


— contrôle des ressources : écologiste de 
la faune, garde forestier, employé des 
parcs provinciaux, biologiste des poissons 
et des animaux sauvages. 


Après avoir appliqué certaines méthodes 
de prise de décision, la personne en 
question choisit quelque chose dans le 
domaine de la planification de l’environ- 
nement, et, plus précisément, la question 
sanitaire. Elle apprend alors que dans ce 
secteur, on conçoit et supervise la cons- 
truction de projets comme le service des 
eaux, la voirie, l'élimination des im- 
mondices, le système d'égout; qu'on 
dirige du personnel dans des installations 
d'épuration des eaux et qu’on inspecte et 
règle les conditions sanitaires dans les 
endroits publics. Enfin, cette personne 
découvre qu'il faut avoir pour cela un di- 
plôme universitaire. 


Le domaine de l'environnement offre de 
vastes possibilités de carrière et, grâce à 
l'examen des styles de vie et de la satis- 
faction qu'ils procurent sur le plan per- 
sonnel, un jeune peut faire un choix con- 
forme à ses besoins personnels et à ceux 
de la société. 


L'attitude de la jeunesse à l'égard du tra- 
vail, des loisirs, de la responsabilité 
sociale, de l'autorité et de la valeur de 
l'expérience acquise se trouve dans une 
phase de transition rapide. La nécessité 


du travail est remise en question par cer- 
tains élèves, et cela fait partie du défi 
qu'ils opposent aux prévisions de leurs 
parents et à l'ordre social en général. 


Certains jeunes remettent en question les 
buts et les résultats du travail. Pourquoi 
travaille-t-on? Pour mettre plus d'argent à 
la banque? Pour acheter plus de choses? 
Un besoin de sécurité suffit-il à justifier le 
travail? 


L'étude d’un cas pratique est un moyen 
qui peut permettre aux conseillers de 
mieux comprendre les préoccupations de 
la jeunesse d'aujourd'hui. 


Créativité 

Dans un programme portant sur la créati- 
vité, l'accent devrait être mis sur le moyen 
de franchir les obstacles qui s'y opposent. 
Nous sommes habitués à donner à ce 
que nous pensons être les réponses at- 
tendues. Par exemple, combien de carrés 
la moyenne des gens voit-elle dans le 
dessin suivant? 


La réponse attendue 
est généralement 16. 
(Vous verrez qu'on 
peut en trouver 30.) 


Les spécialistes en créativité ont conçu 
de nombreux puzzles que l’on peut utiliser 
au début d’un examen portant sur la per- 
ception, ou pour illustrer la façon dont les 
idées préconçues empêchent les gens de 
penser librement et sans préjugés. Beau- 
coup de puzzles débouchent sur des 
techniques de recherche de solutions de 
rechange comme le remue-méninges, la 


compilation par attributs et les rapports 
forcés. 


Le rôle de l’enseignant, lors de l’appren- 


tissage de la créativité, est de créer un 
climat favorisant l'absence de jugements 
préconçus et d’aider chaque élève à 
prendre conscience de l’unicité de sa per- 
sonnalité et de celle des autres. Un bon 
pédagogue présentera un enseignement 
favorable à l'ouverture d'esprit mais 
néanmoins assez structuré pour servir à 
l'élève de base de départ pour faire face à 
de nouvelles situations. 


Techniques de planification et de prise 
de décision 

Il est possible d'enseigner aux élèves la 
créativité en matière de prise de décision 
en illustrant le cours par des exemples où 
des solutions sont apportées à des pro- 
blèmes simples qui se posent dans la vie 
de tous les jours. Par exemple : «Quelle 
est la meilleure façon de perdre ou de 
gagner du poids?» Voici dix étapes à 
suivre à titre d'exemple : 


a) définir le problème; 


b) établir une liste de questions 
importantes en recourant à la méthode du 
remue-méninges; 


c) choisir des questions significatives qui 
clarifient le problème posé; 


d) citer des sources de renseignements 
possibles comme base de recherches 
plus poussées; 


e) reformuler le problème après avoir ef- 
fectué ces recherches; 


f) choisir les questions les plus créatrices 
susceptibles de déboucher sur une solu- 
tion du problème redéfini; 


g) chercher ensemble des solutions au 
problème et aux questions posées; 


h) choisir des critères d'évaluation des 
solutions et évaluer chacune d'elles en 
fonction de ces critères; 


i) choisir les deux meilleures solutions; 
j) appliquer la meilleure solution. 


Une fois ces étapes bien comprises, on 
peut demander à des groupes d'élèves de 
travailler avec d’autres groupes de leur 
choix. Les connaissances que les élèves 
retirent de l'application de ces modèles en 
groupes pourront leur rendre service lors 
des prises de décision individuelles. 


Sensibilisation à la vie économique 
Dans toute collectivité, il se présente, en 
dehors de la classe, des occasions de 
mieux saisir les réalités économiques, car 
les élèves pourront individuellement ou 
collectivement observer et analyser la 
marche d'entreprises économiques 
locales. Les industries, les banques, les 
agences agricoles, les ministères gouver- 
nementaux, les organisations du monde 
des affaires et du monde syndical figurent 
parmi les nombreuses institutions qu'il 
sera possible d'étudier. 


Il est essentiel que les élèves préparent à 
l'avance les visites qu'ils effectueront 
dans les entreprises afin d'en tirer le-meil- 
leur parti. || faudra les encourager à 
rédiger une liste détaillée de questions qui 
serviront de base aux entrevues, 
enquêtes et comptes rendus présentés en 
classe. 


Voici, à titre indicatif, quelques questions 
que les élèves trouveront utiles pour ana- 
lyser une entreprise : 


1. Histoire et propriété de l’entreprise : 
a) Quand a-t-elle été fondée? Pourquoi? 
Comment? 

b) Pourquoi est-elle située dans cette 
région? 

c) Quelle fut sa courbe de croissance? Y 
a-t-il des faits particulièrement intéres- 
sants concernant cette société ou ses 
produits? 

d) Est-elle la propriété d’un individu ou 
s'agit-il plutôt d'une association, d'une 
société, d’une coopérative ou d'une en- 
treprise nationalisée”? 

e) Est-elle affiliée à d’autres entreprises? 
f) Y a-t-il des problèmes ou des faits 
nouveaux importants concernant la pro- 
priété de cette entreprise? 


2. La production dans une entreprise : 

a) Quels biens ou services produit-elle? 
b) Quelles sont les ressources naturelles 
utilisées et d'où proviennent-elles? 
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c) Combien emploie-t-elle de personnes, 
et quelles aptitudes exige-t-elle d'elles? À 
combien s'élève la somme annuelle des 
feuilles de paie? (Chiffres récents) 

d) Quels sont ses besoins en biens 
d'équipement et quelle est la valeur de 
ces derniers? Quelle somme représente 
l'investissement en capital (total et par 
employé)? 

e) Quelles sont les aptitudes requises 
pour la gestion et la direction de l'entre- 
prise? 

f) Est-ce que l’automation a eu une 
influence sur l’entreprise”? 

g) Y a-t-il des problèmes ou des faits 
nouveaux importants en matière de pro- 
duction”? 


3. Activités de l’entreprise sur le marché : 
a) Quel est le total annuel des ventes? 
Que représente-t-il par rapport aux en- 
treprises du même genre? 

b) Quelle sorte de biens et de services 
vend-elle? 

c) Comment se déroulent la promotion et 
la vente? 

d) YŸ a-t-il des problèmes ou des faits 
nouveaux importants”? 


4. Décisions concernant les prix, les pro- 
fits et l'investissement : 

a) Comment les prix des biens et ser- 
vices produits sont-ils établis? 

b) Quelle est la concurrence et quelle est 
son importance”? 

c) Quels sont les projets d'investisse- 
ments en capital? 

d) Quel est le niveau actuel des profits, 
en pourcentage des ventes et du capital 
investi? 

e) Comment s'annonce l'avenir en ce qui 
concerne les prix et les profits? 


5. Rapports entre la direction et les em- 
ployés : 

a) Les travailleurs sont-ils syndiqués? Si 
oui, dans quels syndicats? Quelles sont 
les activités de ces syndicats? Y a-t-il un 
programme d'études patronné par les 
syndicats”? 

b) Quelle est la nature des relations entre 
la direction et les employés? 

c) Comment les accords en matière de 
rémunération sont-ils conclus? 

d) En dehors des rémunérations, quels 
sont les avantages consentis par l’entre- 
prise aux employés? 

e) Est-ce qu'il existe un programme 
d'études parrainé par l'entreprise? 

f) Y a-t-il des problèmes ou des faits 
nouveaux importants dans les rapports 
entre employeur et employés? 


6. Relations entre l’entreprise et le gour- 
vernement : 

a) Est-ce que des règlements ou des res- 
trictions arrêtés par le gouvernement 
exercent une influence sur l’entreprise? Si 
oui, à quel niveau? local? provincial? 
fédéral? 

b) Quels services le gouvernement 
fournit-il à l’entreprise? 
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c) Quelles sont les taxes payées (nature 
et montant), et comment le montant est-il 
fixé? 

d) Quels sont les problèmes qui se 
posent dans ce domaine? Comment 
peut-on les résoudre? 


7. Rapports entre l'entreprise et la collec- 
tivité : 

a) Quels sont les apports de l'entreprise 
à la collectivité, en dehors du soutien 
financier du gouvernement par le biais 
des taxes, etc.? 

b) Est-ce que la collectivité apporte à 
l’entreprise”? 

c) Est-ce que l'entreprise apporte 
encouragement et soutien dans le 
domaine de l'éducation? Si oui, com- 
ment? 

d) Est-ce qu'il existe des faits nouveaux 
ou problèmes importants intervenant dans 
les relations entre l’entreprise et la collec- 
tivité? 


8. Interdépendance économique et 
avenir de l'entreprise : 

a) Quels sont les projets de production et 
de vente pour l'avenir? 

b) Quels sont les besoins futurs en 
matière de ressources (main-d'oeuvre, 
capital, ressources naturelles, gestion)? 
Les perspectives d'emploi sont-elles 
bonnes? 

c) Dans quelle mesure le développement 
de l’économie globale de la collectivité 
influencera-t-il la croissance et le bien- 
être de l’entreprise et vice versa? 

d) Quelles sont les mesures à prendre 
afin d'améliorer les perspectives de crois- 


Participant Additions 


6 Policier 


sance de l’entreprise individuelle et de la 
collectivité? 

e) Dans quelle mesure la croissance et la 
prospérité de l'économie nationale vont- 
elles influencer l’entreprise? 


Techniques de communication 

On peut utiliser l’activité décrite ci- 
dessous pour faire voir aux élèves les 
déformations qui peuvent se produire 
dans les communications et démontrer 
ainsi le bien-fondé d’une attention plus 
soutenue. 


Clinique des rumeurs 

But : illustrer les déformations qui se pro- 
duisent dans la communication de rensei- 
gnements lorsque la transmission entre la 
source et la destination finale passe par 
plusieurs personnes. 


Dimension du groupe : six participants, 
plus un nombre illimité d'observateurs. 


Temps nécessaire : trente minutes. 


Matériel nécessaire : a) le message, 

b) formules d'observation, c) tableau noir 
et craie ou papier et crayon feutre, 

d) magnétophone (facultatif). 


Disposition des lieux : a) salle de réu- 
nion, les observateurs étant assis face à 
la plate-forme, b) une deuxième pièce où 
l'on peut isoler les participants. 


Ommissions Déformations 


Marche à suivre : 

a) L'organisateur choisit six membres du 
groupe qui seront les participants. 

b) On demande à cinq des six partici- 
pants d'aller dans l’autre pièce. La 
sixième reste avec l'organisateur. 

c) L'organisateur met le magnétophone 
en marche s'il veut faire passer un 
enregistrement de la séance une fois que 
celle-ci est terminée. 

d) L'organisateur lit le message au pre- 
mier participant. 

e) Il demande au deuxième participant de 
revenir dans la salle de réunion. 

f) Le premier participant répète au 
deuxième participant ce que lui a dit 
l'organisateur. Il est important de bien se 
souvenir que chaque participant doit 
transmettre le message à sa façon, sans 
être aidé par les autres participants ou 
observateurs. 

g) On demande au troisième participant 
d'entrer; le deuxième lui répète ce que lui 
a dit le premier. 

h) Et ainsi de suite jusqu’à ce que tous 
les participants, sauf le sixième, aient eu 
communication du message. 

i) Lorsque le sixième participant entre 
dans la pièce, il devient le policier. Le cin- 
quième participant répète le message au 
policier qui, à son tour le rédige sur le ta- 
bleau ou sur le papier afin que tout le 
groupe puisse le lire. 

j) L'organisateur écrit alors le message 
original qui est ensuite comparé à celui du 
policier. 

k) L'organisateur dirige enfin un court 
débat avec le groupe tout entier sur les 
conséquences de cette expérience, en uti- 
lisant au besoin le magnétophone si la 
scène a été enregistrée. On peut 
demander aux observateurs et aux parti- 
cipants de commenter. 


Message : 

Rapport d'accident : «ll faut que je rap- 
porte sans plus tarder à la police ce que 
j'ai vu lors de cet accident. Il faut 
absolument que je me rende à l'hôpital le 
plus tôt possible. La camionnette qui se 
dirigeait vers le sud tournait à droite, à 
l'intersection, lorsque la voiture de sport, 
qui filait vers le nord, a essayé de tourner 
à gauche. Lorsque les deux conducteurs 
s’aperçurent qu'ils tournaient dans la 
même file, ils kKlaxonnèrent tous deux 
mais continuèrent à tourner sans ralentir. 
À vrai dire, la voiture de sport a même 
paru accélérer juste avant la collision.» 


Sensibilisation aux études 

Cette activité peut aider les élèves à 
mieux comprendre le caractère perma- 
nent de l'éducation qui est l'affaire de 
toute une vie. 


On demande aux élèves de tracer une 
courbe de prévisions d’études pour les dix 
années à venir. Cette courbe devrait : 


— prévoir plusieurs points de réflexion qui 
permettent de choisir entre diverses orien- 
tations; 


— prévoir de la place pour les facteurs 
imprévus, susceptibles de modifier le 
choix des études à entreprendre; 


— permettre aux élèves d'exprimer des 
sentiments positifs et négatifs en matière 
de décisions à prendre en ce qui con- 
cerne les études. 


Les élèves devront exprimer sous forme 
de graphique leur compréhension ou leur 
perception du caractère continu de 
l'éducation. 


Techniques de travail et aptitudes au 
travail 

L'entrevue permet à l'employeur de se 
faire une idée précise sur un candidat, ce 
qui joue un rôle décisif dans l'attribution 
du poste. Il est donc essentiel de préparer 
les élèves à ces entrevues afin qu'ils 
puissent surmonter leur nervosité et 
donner l'impression la plus favorable. 


L'enseignant peut, en classe, demander 
aux élèves de parler des entrevues qu'ils 
ont eues, des questions posées, des 
réponses qu'ils ont données et de ce 
qu'ils ne referaient pas lors d'une pro- 
chaine entrevue. La présentation de films, 
d'enregistrements et de bandes magné- 
toscopiques sur la façon de se comporter 
lors d'une entrevue peut aider les élèves à 
chercher des façons d'améliorer leur tech- 
nique, et, partant, d'accroître leurs chances 
d'obtenir un emploi. L'interprétation de 
rôles peut également donner aux élèves 
l'occasion de mettre différentes techniques 
à l'épreuve. 


Il y aurait avantage à inviter le respon- 
sable d’un service du personnel pour qu'il 
donne des renseignements de première 
main sur ce qu'un employeur attend d'une 
entrevue. Les élèves devraient préparer 
leurs questions à l'avance. 


Loisirs 

Cet exercice peut aider les élèves à se 
renseigner sur de nombreuses activités 
de loisir et, à partir de l’une d'elles, à 
étudier la notion de loisir. 


Par petits groupes : 

a) les élèves établissent des listes sur la 
façon dont ils pourraient occuper leur 
temps libre; 

b) les listes établies par chaque groupe 
sont communiquées et discutées; 

c) chaque élève choisit alors dans la liste 
une des activités qu'il souhaiterait pour- 
suivre à l'avenir et rédige un rapport à 
partir du plan suivant : objectif(s); temps; 
ressources nécessaires; avantages; 
inconvénients éventuels; rapports éven- 
tuels avec une carrière. 


Expériences en milieu de travail 
Il existe plusieurs types d'expériences en 
milieu de travail : 


— Plusieurs expériences d'une journée. 
Faire effectuer à des élèves, individuelle- 
ment ou par petits groupes, des visites 


d'une journée dans divers secteurs 
d'activité professionnelle, durant toute 
l’année scolaire. Ces visites pourraient 
être coordonnées par l'entremise du ser- 
vice d'orientation et inclure des élèves de 
toutes les disciplines. 


— Stages en milieu de travail d'une durée 
d'une ou deux semaines. L'employeur et 
les élèves s'’engageraient à participer à 
des expériences de travail précises. 
L'expérience des élèves serait plus 
longue, favorisant ainsi une meilleure 
perception du monde du travail. Cela 
donnerait également aux employeurs le 
temps de formuler des critiques plus 
constructives. 


— Programme mixte travail-étude. Les 
élèves participeraient à une expérience 
travail-étude à plus long terme et rece- 
vraient une formation professionnelle 
poussée dans le cadre d'un travail super- 
visé. 


Les activités présentées ci-dessus peu- 
vent contribuer à réduire le nombre des 
échecs et réduire au minimum les pro- 
blèmes d’absentéisme. C’est également 
une occasion d'améliorer les rapports de 
l'école avec la collectivité. De plus, cela 
peut aider les élèves à reconnaître leurs 
possibilités et leurs limites dans l'exercice 
d'un emploi. 


Développement personnel et prépara- 
tion au leadership 

Il existe de nombreuses techniques qui 
donnent aux élèves l'occasion de parti- 
ciper à la vie d'un groupe. Ils pourraient y 
expérimenter la collaboration ainsi que la 
compétition, connaître des styles de com- 
portement, essayer d'écouter at- 
tentivement, interpréter un rôle, arrêter les 
travaux du groupe à n'importe quel 
moment pour que les membres en éva- 
luent le fonctionnement sur-le-champ, es- 
sayer la formule de l'aquarium où les 
individus observent et évaluent les 
activités d'un groupe, établir un diagnostic 
sur le rôle d’une autre personne et sur 
son fonctionnement au sein d’un groupe, 
faire un exercice de consensus suivi 
d'une analyse, apprendre à exprimer un 
désaccord sans pour autant détruire le 
climat de collaboration, etc. 


Voici une liste de techniques que l'on 
pourrait essayer d'acquérir : 


— techniques de rencontre et d'introduc- 
tion; 

— techniques d'écoute; 

— techniques d'observation; 

— techniques de communication: 

— techniques de discussion; 

— techniques d'encouragement comme 
l'acceptation, l'empathie et l'ouverture 
d'esprit; 

— techniques d'organisation. 
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Évaluation d’un programme 


Cinq exemples de techniques d'évalua- 
tion d’un programme d'orientation sont 
présentés ci-dessous; ces techniques 
vont de l'évaluation libre à une évaluation 
totale du programme. 


1. Tenue d'un registre 

Comme exercice plutôt simple, on pour- 
rait inscrire tous les jours le temps passé 
avec les enseignants, les parents ou le 
personnel; le temps passé au bureau ou 
ailleurs avec les élèves ou d’autres per- 
sonnes, ainsi que la proportion des élèves 
qui se sont présentés d'eux-mêmes. Une 
autre façon de procéder pourrait consister 
à noter sur une feuille les divers genres 
d'intervention du conseiller. Celui-ci, en 
consultant ces notes, saurait quelle part 
de son temps il consacre aux activités 
d'orientation et combien de temps il em- 
ploie pour d’autres activités, comme le 
travail administratif. 


2. Étude d'un aspect particulier de 
l'orientation 

Au moyen d’une liste de contrôle pré- 
voyant un espace suffisant pour y inscrire 
des observations, les membres d'un ser- 
vice d'orientation peuvent évaluer tel 
aspect particulier d’un programme, 
comme l'orientation de groupe, l'orienta- 
tion individuelle, l'orientation par les 
camarades ou les renseignements ayant 
trait aux métiers et professio'is. On pour- 
rait contrôler une fonction différente 
chaque année et concentrer alors toute 
son attention sur un seul aspect de 
l'orientation. Bien qu'une telle formule 
présente certains avantages, elle n'est 
pas exhaustive et ne permet d'évaluer 
qu'une partie d’un programme d'orienta- 
tion. 


3. Étude des services d'orientation 
assurés par le conseiller 

Une étude de ce genre pourrait être uti- 
lisée dans une école en particulier ou au 
niveau du conseil scolaire. Elle aurait 
pour objet d'évaluer les fonctions et les 
opérations du service d'orientation, à 
partir des observations formulées par les 
conseillers. Voici quelques exemples des 
questions que l’on pourrait poser : 


— quel usage fait-on des résultats obtenus 
aux tests normalisés donnés par le per- 
sonnel d'orientation, les enseignants et 
l'administration? 


— énoncez dans le détail votre politique de 
liaison à l'égard des écoles pépinières; 


— énoncez les activités de perfectionne- 
ment professionnel auxquelles vous avez 
participé durant la dernière année sco- 
laire. 


Les résultats de cette étude pourraient 
fournir une idée générale des forces et 
des faiblesses susceptibles d'aider con- 
seillers, responsables et autres per- 
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sonnes à prendre des décisions sur les 
programmes actuels ou futurs ainsi qu’en 
matière de perfectionnement profes- 
sionnel. 


4. Évaluation fondée sur des critères de 
performance 

Une évaluation fondée sur des critères de 
performance permet d'interpréter direc- 
tement les résultats obtenus par rapport à 
des normes de rendement établies. Ces 
normes de rendement sont des tâches 
que les personnes faisant partie d’un pro- 
gramme devraient pouvoir réaliser. On 
mesure les résultats obtenus par l'élève 
en prenant des exemples représentatifs 
de ses travaux et l’on constitue un dossier 
pour chaque élève. 


On peut également utiliser une évaluation 
fondée sur des critères de performance 
pour apprécier des services d'orientation 
basés sur une approche systématique. 
Cette évaluation renseigne sur le niveau 
de rendement de chaque élève en particu- 
lier par rapport à des objectifs d'orienta- 
tion précis. Contrairement aux tests nor- 
malisés fondés sur des critères de 
normes qui permettent de comparer un 
élève à un autre groupe d'élèves, une 
évaluation fondée sur des critères de per- 
formance renseigne sur la maîtrise 
démontrée par un élève en particulier 
lorsqu'il s'agit d'atteindre des objectifs 
précis du programme. 


Lors de la description d’un programme 
d'orientation, des conseillers fixeraient 
des critères d'évaluation énonçant dispo- 
sitions et activités que l’on tient généra- 
lement pour souhaitables, et qui permet- 
tront d'atteindre des objectifs d'orientation 
d'une manière efficace. 


Voici quelques exemples de critères 
d'évaluation : 


— L'élève établit la liste des conditions 
d'admission à un cours désiré en se ser- 
vant de l'annuaire d’une université ou 
d'un collège communautaire. 


— L'élève prend des mesures précises 
pour appliquer un plan d'études ou 
d'orientation professionnelle postsecon- 
daires. 


Les résultats de ces évaluations devraient 
révéler les forces et les faiblesses qui 
permettraient de modifier un programme 
en conséquence. 


5. Évaluation collective approfondie 

Ce type d'évaluation pourrait être ap- 
pliqué tous les trois ou quatre ans et 
devrait faire intervenir élèves, 
enseignants, administrateurs, conseillers 
et parents. Les buts visés lors de la mise 
en oeuvre d’une évaluation collective 
pourraient être les suivants : 


— aider conseillers, enseignants, direc- 
teurs et parents à comprendre les 
objectifs et les activités d'orientation de 
l'école; 


— aider tous ceux qui participeront à des 
prises de décision en matière d'élabora- 
tion des programmes futurs d'orientation; 


— prévoir la communication au public des 
renseignements intéressant l'orientation. 


Les résultats de l'enquête effectuée 
auprès des services d'orientation pour- 
raient être résumés pour les besoins 
d'une équipe de l'extérieur composée de 
personnes appartenant au milieu scolaire 
et au grand public, sans oublier le monde 
des affaires et de l’industrie. En outre, les 
conseillers eux-mêmes devraient préparer 
une formule d'évaluation. Après avoir 
interrogé les groupes sur lesquels porte 
l'enquête et examiné les résultats de 
celle-ci, l'équipe extérieure préparerait et 
présenterait un rapport écrit et proposerait 
des modifications. Voici quelques ques- 
tions où il est demandé aux personnes 
interrogées dans quelle mesure l’activité 
devrait être un objectif, et dans quelle 
mesure ils pensent que tel est bien le cas 
dans cette école : 


— Le personnel d'orientation devrait aider 
les élèves qui cherchent du travail à 
trouver un emploi. 


— L'élève devrait pouvoir se confier au 
conseiller. 


— Les conseillers devraient se tenir au 
courant des tendances actuelles en 
matière de métiers et professions. 


Une partie réservée aux observations 
écrites permettrait aux personnes sur qui 
porte l'enquête d'exprimer leurs senti- 
ments concernant toute préoccupation et 
recommandation qui ne seraient pas men- 
tionnées dans l'enquête. On communi- 
querait les résultats aux divers groupes 
participant à l'enquête, ainsi que les 
mesures prévues pour remédier aux 
lacunes du programme. 


On peut obtenir de plus amples informa- 
tions sur cette marche à suivre en 
s'adressant aux bureaux régionaux du 
ministère de l'Éducation. 
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personne. Paris, Dunod, 1972. 286 p. 
Ceci est un recueil d'articles qui représen- 
tent les principaux centres d'intérêts de 
l'auteur. 


_____. De la psychothérapie à 
l'enseignement. Paris, Éditions de l'Épi, 
1970. 378 p. 

Ce que propose ici l’auteur, c'est une 
vaste synthèse dans laquelle le lecteur 
découvrira aisément les lignes majeures 
du courant «rogérien». Les indications 
bibliographiques sont très pratiques. 


. La relation d'aide et la psycho- 
thérapie. 2 vol., Paris, Éditions Sociales 
Françaises, 1971. 

Rogers expose ici d’une part son «orien- 
tation de pensée» et d’autre part livre sa 
théorie de la relation aidant-aidé. C’est un 
livre de base qui permet de comprendre 
le modèle humaniste en counselling. 
L'auteur propose d'abandonner toute at- 
titude de jugement, de soutien, d’explica- 
tion, d'investigation, pour laisser paraître 
le vécu du «client». 


+ Roussell, Fernand. Le moniteur d'orien- 
tation rogérienne. Montréal, Presses de 
l'Université de Montréal, 1972. 252 p. 
Ceci est une recherche scientifique sur 
les modalités particulières du moniteur 
d'orientation rogérienne qui intervient 
auprès des participants d'un groupe de 
formation. 


* Selye, Hans. Stress sans détresse. 
Montréal, Editions de la Presse, 1974. 

Le docteur Selye explique ici le concept 
du stress en définissant ce qu'il est et ce 
qu'il n'est pas. L'auteur s'engage ensuite 
dans une série de réflexions scientifiques 
sur la motivation, le but de la vie, le fait de 
mériter l'amour du prochain et conclut par 
une prescription pour jouir pleinement de 
la vie. 


Skinner, B.F. Par-delà la liberté et la di- 
gnité. Paris, Éditions Robert Laffont, 
19722272 D; 

L'auteur invite ici le lecteur à repenser les 
concepts traditionnels de liberté et de di- 
gnité et à considérer davantage 
l'entourage physique et social dans lequel 
nous vivons. C'est l'entourage qui doit 
changer plutôt que l'homme lui-même. 
C'est un volume stimulant sur le plan de 
la pensée et invitant sur le plan de la dis- 
cussion. 


€ 


Choix professionnel et planification de 
carrière 

Descombes, Jean-Pierre. Intérêts et choix 
professionnels. Neuchâtel, Éditions 
Delachaux et Niestlé, 1971. 368 p. 

Voici un ouvrage consacré uniquement à 
l'évaluation des intérêts et choix profes- 
sionnels par l'inventaire de préférences 
professionnelles de Kuder. 


Super, Donald E. La psychologie des 
intérêts. Paris, P.U.F., 1964. 168 p. 

Ce livre préparé à l'intention d’une popu- 
lation française, est toutefois basé sur des 
méthodes et des recherches américaines. 


Thill, Jacques et Simone Chamboulant. 
Guide des études et des carrières. Paris, 
P.U.F., 1965. 428 p. 

Voici un guide bien construit, bien pensé, 
écrit à l'intention des élèves, des étu- 
diants et de leurs familles dans le 
domaine de l'orientation scolaire et de 
l'orientation vers une profession. 


Communications et relation d’aide 

*+ Albert, Lucien et Pierre Simon. 
Interrelations humaines. Montréal, 
Agence d'Arc, 1973. 247 p. 

Ce livre présente un certain nombre 
d'outils (interprétation de rôles, étude de 
cas, exercices) rassemblés et organisés 
en un séminaire complet et sur les rela- 
tions humaines et s'intéresse plus particu- 
lièrement au développement des res- 
sources humaines de l’entreprise. 


* Auger, Lucien. Communication et épa- 
nouissement personnel. Montréal, Edi- 
tions de l'Homme, 1972. 172 p. 

Ce livre s'adresse au lecteur qui veut 
découvrir le sens de la relation d'aide. 
L'auteur nous livre sa pensée plutôt que 
d'étaler une série de techniques. 


Benjamin, Alfred. Pratique de la relation 
d'aide et de la communication. Paris, Edi- 
tions Sociales Françaises, 1975. 164 p. 
Voici un excellent ouvrage qui permet au 
spécialiste de la relation d’aide de rendre 
plus efficace le dialogue aidant-aidé en 
mettant l'emphase sur l'authenticité et 
l'empathie. 


Curran, Charles A. L'entretien non 
directif. Trad. par Monjoidel et Perrot, 
Paris, Editions Delarge Jean-Pierre, 1967. 
323 p. 

Voici un volume qui traite très habilement 
et avec beaucoup de clarté de l'entretien 
non directif dans un contexte de counsel- 
ling. L'auteur traite de l’art de conseiller, 
de l'entretien comme processus de matu- 
ration de la personne ainsi que de la mé- 
thode utilisée par le conseiller non directif. 


Fast, Julius. Le langage du corps. Trad. 
de l'américain par Jean-Gérard Chauf- 
feteau, Paris, Éditions Stock, 1971. 225 p. 
Il s'agit ici d’une série de réflexions sur le 
langage du corps. Ces réflexions permet- 
tent au lecteur de réaliser l'impact consi- 


dérable du langage non verbal dans le 
domaine de la communication. C'est un 
livre vivant et pratique. 


Luft, Joseph. /ntroduction à la dynamique 
des groupes. Toulouse (France), 
Édouard Privat, Éditeur, 1969. 104 p. 
Voici un ouvrage d'introduction aux con- 
cepts de base de la dynamique des 
groupes ainsi qu'aux processus de 
groupe. L'auteur condense sous une 
forme qui ne sacrifie rien d'essentiel. 


*# Mailhiot, Bernard. L'acceptation 
inconditionnelle d'autrui. Montréal, Édi- 
tions du Renouveau Pédagogique, 1969. 
99 p. 

Ceci est une série de réflexions très 
agréables à lire et très réconfortantes 
pour l’aidant qui est prêt à se dépasser 
pour l’aidé. 


Mucchielli, Roger. L'entretien. Le face à 
face dans la relation d'aide. Paris, Édi- 
tions Sociales Françaises, 1972. 283 p. 
Cet ouvrage bien conçu se divise en deux 
sections, l’une théorique et l’autre pra- 
tique. Le lecteur peut s’auto-évaluer dans 
une situation de relation d'aide. 


. L'interview de groupe. Paris, 
Librairies Techniques, 1968. 62 p. 

Voici un ouvrage fort intéressant qui 
permet de prendre contact avec une mé- 
thode des plus pratiques pour conduire 
une réunion de petit groupe au cours de 
laquelle les participants sont collective- 
ment interviewés par l'animateur. 


Nahoum, Charles. L'entretien psycholo- 
gique. Paris, P.U.F., 1971. 180 p. 
L'auteur explique ici de façon très 
intéressante les principaux genres d'en- 
tretien : l'entretien d'enquête ou de re- 
cherche, l'entretien d'orientation, l’entre- 
tien de sélection et d'embauche. De plus, 
l’auteur inscrit un chapitre sur les tacti- 
ques et les erreurs de l'entretien. Le lec- 
teur pourra analyser correctement sa 
propre activité professionnelle en tant 
qu'intervieweur. 


Rousseau, Georges et Genevièvre. La 
communication. Toulouse (France), 
Édouard Privat, Éditeur, 1973. 184 p. 

Les auteurs proposent ici une série de 
réflexions très pertinentes sur la commu- 
nication. Îls veulent aider le lecteur à 
prendre conscience à la fois de la dif- 
ficulté et de la richesse de la communica- 
tion authentique et réelle. 


+ Zunin, Léonard et Nathalie. Contact : les 
quatre premières minutes d'une ren- 
contre. Montréal, Éditions de l'Homme, 
1975325 D. 

Ce livre est d’abord un essai sur la psy- 
chologie des relations humaines. La thèse 
fondamentale du Dr Zunin, c'est que les 
quatre premières minutes d’un contact 
sont à la base d’une rencontre réussie. 


Groupes 

Beal, Georges et Joe Bohlen. Le secret 
de la dynamique des groupes. Paris, 
Chotard et Associés, Éditeurs, 1969. 

320 Pp. 

Voici un ouvrage très pratique. Les 
auteurs analysent, dans une première 
partie, les diverses interactions et les 
forces qui constituent la dynamique des 
groupes, puis dans une seconde partie, 
ils décrivent en détail les différentes techni- 
ques de l’action de groupe en précisant 
dans quelles circonstances elles peuvent le 
mieux s'appliquer. 


Mucchielli, Roger. La dynamique de 
groupe. Paris, Librairies Techniques, 
1973. 178 p. 

Ceci est un excellent ouvrage pour le 
lecteur intéressé au phénomène du 
groupe et à la dynamique des groupes. 
L'auteur expose la théorie dans une pre- 
mière partie puis propose des exercices. 


Robert, M.A. Psychologie du groupe. 
Bruxelles, Les Éditions Vie Ouvrière, 
1969. 173 p. 

L'auteur a voulu préparer ici un manuel 
théorique et pratique de l’animateur. Il 
propose une série d'exercices pratiques 
éprouvés destinés à faire ressortir les dif- 
ficultés de la communication humaine, de 
même que des schémas d'observation de 
réunion. 


Schützenberger, Anne Ancelin. Vocabu- 
laire des techniques de groupes. Paris, 
Éditions de l’Épi, 1971. 193 p. 

Cet ouvrage se veut un outil de travail 
pour tous ceux qui s'occupent de forma- 
tion, d'éducation, de psychologie, de 
groupes et de psychothérapie. 


Périodiques 

Affaires universitaires. mensuel 
Association des universités et collèges du 
Canada 

151, rue Slater 

Ottawa (Ontario) 

K1P 5N1 


Annuaire des employeurs des nouveaux 
diplômés d'universités 

Service d’information 

Ministère de la Main-d'oeuvre et de 
l'Immigration 

805, rue Rideau 

Ottawa (Ontario) 

K1A 0J9 


Bulletin de l'Association internationale 
d'orientation scolaire et professionnelle 
Association internationale d'orientation 
scolaire et professionnelle 

86, avenue du 10 septembre 
Luxembourg 


Bulletin de psychologie scolaire et 
d'orientation. trimestriel 

11, avenue de la porte de Hal 

1060 Bruxelles 

C.C.P. 3555.83 


Choisissez votre carrière 
Cornmarket Press (Canada) Limited 
Suite 559, Birks Building 

Philips Square 

Montréal (Québec) 


Collège Canada 

Association des collèges communautaires 
du Canada 

1750 est, rue Finch 

Willowdale (Ontario) 

M2N 5T7 


Collège — Perspectives de carrières 
Direction de l'analyse et du développe- 
ment 

Service d'établissement des programmes 
Ministère de la Main-d’oeuvre et de 
l'Immigration 

305, rue Rideau 

Ottawa (Ontario) 

K1A 0J9 


Conditions de travail dans l'industrie 
canadienne 

Direction de l'économique et des 
recherches 

Ministère du Travail du Canada 

2, place du Portage 

Ottawa (Ontario) 

K1A OJ2 


Conseiller canadien — Canadian 
Counsellor. trimestriel 

SCOC 

1000, rue Yonge 

Suite 302 

Toronto (Ontario) 

M4W 2K2 


L'orientation scolaire et professionnelle. 
trimestriel 

Delachaux et Niestlé 

32, rue de Grenelle 

Paris VIIS 


M.R. Bacquet 
I.N.O.P. 

41, rue Gay-Lussac 
Paris IIS 


L'orientation professionnelle. trimestriel 
La corporation professionnelle des 
conseillers d'orientation du Québec 
1895, avenue de LaSalle 

Montréal (Québec) 

H1V 2K4 


Vie et carrière. Actualité-jeunesse. 
mensuel 

Éditions Vie et Carrière 

400 est, boulevard Métropolitain 
Montréal (Québec) 


Universités — Perspectives de carrières. 
annuel 

Direction de l'analyse et du développe- 
ment 

Service d'établissement des programmes 
Ministère de la Main-d'oeuvre et de 
l'Immigration 

305, rue Rideau 

Ottawa (Ontario) 


K1A OJ9 Ha 


Sources de références 

Les affaires : description de carrières 
Affaires 

635 est, boulevard Henri-Bourassa 
Montréal (Québec) 

H2C 1E3 


Annuaire des employeurs des nouveaux 
diplômés de collèges — Annuaire des 
employeurs des nouveaux diplômés 
d'universités — Offre, demande et 
salaires pour nouveaux diplômés d'uni- 
versités et de collèges : projection et con- 
ditions d'emploi 

Approvisionnements et Services Canada 
123, rue Slater 

Ottawa (Ontario) 

K1A0S5 


Catalogue de films 
Office du film du Québec 
Secteur de la distribution 
600, rue Fullum 
Montréal (Québec) 

H2K 4L1 


Catalogue des documents audio-visuels : 
vente et prêt 

Bureau de l'éditeur officiel du Québec 
675 est, boulevard Saint-Cyrille 

Québec (Québec) 

G1R 4Y7 


Classification canadienne descriptive des 
professions. Tomes 1 et 2 
Approvisionnements et Services Canada 
Imprimerie et édition 

Immeuble de l'imprimerie 

Hull (Québec) 

K1AOS7 


Dossier d'orientation : cahiers de travail 
McGraw-Hill, éditeurs 

750, boulevard Laurentien 

Montréal (Québec) 

H4M 2M4 


Commission de la Fonction publique du 
Canada : groupes d’occupations 
Commission de la Fonction publique 
Esplanade Laurier 

Ottawa (Ontario) 

K1A OM7 


Guide des cours et des carrières : portrait 
d'ensemble des professions 

Ateliers Guérin 

Montréal (Québec) 


Je me choisis : instrument de travail 
Média Algonquin 

1385, avenue Woodroffe 

Ottawa (Ontario) 

K2G 1V8 


20 


Jeux de monographies : carrières 
Collège Algonquin 

Directeur des admissions 

1385, avenue Woodroffe 

Ottawa (Ontario) 

K2G 1V8 


Monographies 

Ministère de l'Éducation 

Édifice du Centenaire 

Fredericton (Nouveau-Brunswick) 
E3A 4G6 


Monographies professionnelles : profes- 
sions 

Ministère de l'Éducation 

Direction générale de l’enseignement 
élémentaire et secondaire 

1035, rue de la Chevrotière 

Québec (Québec) 

G1R 5A5 


Renseignements sur les apprentissages 
et les métiers 

Direction de la formation de la main- 
d'oeuvre 

Ministère des Collèges et Universités 
Édifice Mowat, 10° étage 

900, rue Bay 

Toronto (Ontario) 

M7A 1B9 


Répertoire des possibilités d'emplois, 
Canada 

Association de placement universitaire et 
collégial 

254 A nord, rue Main 

Markham (Ontario) 

STE IN er 


Tour d'horizon : éducation post- 
secondaire 

Ministère des Collèges et Universités 
Édifice Mowat, 9° étage 

900, rue Bay 

Toronto (Ontario) 

M7A 1B9 


Vie et carrières : carrières et sujets con- 
nexes 

Éditions Vie et Carrières 

400 est, boulevard Métropolitain 
Montréal (Québec) 


VIPS: rubans magnétoscopiques 

Office de la télécommunication éducative 
de l'Ontario 

2180, rue Yonge 

Toronto (Ontario) 

M4S 2B9 
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